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1980 07 le 26 Démarche spirituelle 

Visiteur : Quelle est la différence entre la discrimination et la spiritualité ? 

« La discrimination signifie ramasser les mots et les significations dignes de nous. –de toutes les façons 
les mots dignes d’être associés à Notre Véritable Nature et décrivant L’État Ultime ne seront jamais 
disponibles. 
 
Dans un tas de blé vous ramassez le grain que vous gardez pour votre consommation et vous rejetez 
les pierres et les brins de paille, la discrimination doit être utilisée de la même façon. 
 
Actuellement Vous Vous identifiez à un corps et à votre intellect. 
 
La première étape de votre démarche spirituelle est de rejeter cette identification en vous imprégnant 
de ce Principe « Je suis », du Souffle vital et de la Conscience et non plus du corps et de l’intellect. 
 
Un jour le Souffle vital et la Conscience qui est « connaissance je suis », se dissoudront dans Votre 
Véritable Nature, tout comme les pensées d’un professeur ou d’un savant disparaissent en lui lorsqu’il 
s’endort. 
 
Une personne plongée dans le sommeil profond ne se connaît pas, parce que, même le sens de son 
existence s’est dissous en Lui-même. 
 
Lorsque poursuivant votre avance spirituelle, vous découvrez que Vous n’êtes ni le corps, ni l’intellect, 
Vous devenez insensible aux modifications mentales. 
 
Dans cet état Vous êtes Conscience Universelle Dynamique. 
Il Vous faut Vous stabiliser à ce niveau. » 

Visiteur : Compassion, générosité, attachement et désintéressement sont uniquement 
liés à l’existence humaine ? 

« Ces qualités conservent leur importance tant que l’être est là, lié au fonctionnement du corps et du 
Souffle vital. 
 
Quand Ce Principe fonctionne convenablement Tout est là, autrement Rien n’existe. 
 
Spiritualité signifie : « Établissement dans la Réalité » 
 
Lorsque vous discutez ou méditez sur un sujet semblable à la discrimination ou la spiritualité Vous 
l’étudiez en tant qu’objet et Vous le divisez, tandis que JE le fais en tant que Sujet et JE l’embrasse dans 
son ensemble en ME focalisant sur le Principe Omniprésent « être » 
 
Comprenez l’être, soyez l’être ! 
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Tant que ce corps, souffle vital, être, sont là, Vous savez que Vous êtes. 
 
Quand le Souffle vital s’interrompt le corps tombe et l’être s’éteint, cela s’appelle mort. 
 
Un mort ne connaît ni « je suis », ni « j’ai été » 
 
Il est donc impossible d’enregistrer l’état d’un mort et cela, pas plus pour nous que pour le décédé. 
 
Dirigez-Vous vers la racine de Votre Être, en chemin l’êtreté sera transcendée et il ne demeurera que le 
Vous Ultime, sans même la Connaissance « je suis » 
 
Ce niveau Ultime est nommé Vishranti, repos total, relaxation complète, profonde quiétude. 
 
Une autre signification peut être dégagée en divisant le mot en deux, Vishara – Anti, « Oubliez-vous à la 
fin » 
 
En atteignant l’État Ultime le sens d’exister est totalement oublié. 
 
Aussi bien « je suis »  que « je ne suis pas » se sont totalement dissipés. 
 
Il s’agit alors du plus haut type de quiétude : « Param-Vishranti », Absolue quiétude. 
 
N’acceptez pas docilement ce que je vous dis, si vous avez des doutes n’hésitez surtout pas à poser des 
questions, mettez-moi à l’épreuve ! 
Simplement ne m’interrogez que sur ce dont nous venons de parler. 
 
Efforcez-vous de ne pas poser de questions suscitées par le corps pensant. 
Cet intellect et tout ce qu’il a ramassé à l’extérieur ne sont même pas à Vous ! » 

Visiteur : Comment faire l’expérience de cet état ultime ? 

« Il n’est pas question d’en faire l’expérience, Vous l’êtes simplement. » 
Visiteur Toute expérience est dérivée des sens ! 

« OUI, mais Vous, l’expérimentateur, n’êtes pas l’expérience. 
Ce Vous, se suffit à Lui-même, il s’agit de ce qui supporte Tout le reste ; présent de façon permanente à 
Lui-même. 
En vous réveillant Vous savez que Vous êtes, il s’agit de Votre savoir, mais antérieurement à ce savoir – 
quoi que Vous puissiez être – il n’y a pas de savoir. » 

Visiteur : Cela a-t-il quelque chose à voir avec L’Ultime ? 

« Il existe de nombreux titres et attributs mais antérieur à tout attribut, « Vous êtes » 
Visiteur : Et nous touchons là à la libération ? 

« Assez de concepts ! 
L’un en amène un autre et vous aimez tant en faire collection ! 
L’État Ultime ne peut pas être appréhendé par des mots. 
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Il est dans la nature des concepts de se multiplier et ils peuvent donner naissance à tout ce qu’on veut. 
Vos entrepôts regorgent de concepts. 
Quand le concept initial est aboli comment pourrait-il être question de nouveaux concepts ! » 

Visiteur : Est-ce que ‘je ‘n’a pas déjà trop duré ? 

« Quel est votre âge ? » 
Visiteur : Soixante et un ans. 

« La veille de ces soixante et un ans saviez-vous que vous alliez naître ? » 
Visiteur : Non bien sûr. Avant d’être né je ne pouvais avoir aucune idée de ce qu’était la 

naissance. 

« Aujourd’hui, étant né, vous êtes-vous jamais demandé la raison de cette naissance ? 
Avant d’être né, cette connaissance d’exister, ce « je suis », était absent. 

Visiteur : Je ne sais pas quand je suis né et je ne sais pas quand je mourrai. 

« Mais pendant ce temps écoulé depuis votre naissance pourquoi n’avez-vous pas cherché ? 
Vous possédez actuellement cette connaissance « je suis », comment cela vous est-il arrivé ? 
Je vous concède d’être né sans l’avoir su, mais si un homme au réveil découvre qu’il a un abcès ne va-t-
il pas se demander « comment ai-je pu développer cet abcès ? » 

Visiteur : J’ai déjà cherché. 

« Avec qui ? 
Quelle réponse avez-vous obtenu ? » 

Visiteur : Je n’ai obtenu aucune réponse. 

« Comment et pourquoi existe cette connaissance « je suis », cela Vous devez l’obtenir. 
Comment ce savoir « je suis » a-t-il surgi de l’état de Non-savoir » . 

Visiteur : … sais pas. 

« Il vous faut le trouver ! 
Quelle peut être l’utilité des informations dans une telle recherche ? 
Des milliers de personnes se sont noyées dans un naufrage, quelles informations pouvez-vous obtenir 
sur leur état ? 

Visiteur : La mort ? 

« A l’évidence aucune ! 
Celui qui ne sait rien sur la mort et la naissance peut-il obtenir des indications sur sa propre mort ? » 

Visiteur : Il faudrait se renseigner auprès des morts ! 

« Avez-vous l’intention d’interroger les cadavres ? 
Cette connaissance est apparue sans s’en apercevoir. 
Ce sentiment « je suis » a surgi de La Vacuité … 
Comment ? 
Avant votre naissance avez-vous fait l’expérience de « je suis » ? » 

Visiteur : Probablement pas. 

« Pourquoi probablement ? » 
Visiteur : Catégoriquement non ! Vouloir réunir des informations concernant l’état de 

non-savoir est à l’évidence perdre son temps. 

« Ayant la certitude de le perdre en mourant pourquoi alors cherchez-vous à développer ce savoir ? 
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Avant de naître  vous ne saviez pas que vous étiez et maintenant il va falloir mourir, alors pourquoi vous 
accrochez-vous tellement à tous ces concepts de ciel, enfer, péchés et grâces ? 
Maintenant que vous avez entendu toutes ces paroles acceptez-vous de vous retourner et de 
regarder ? » 

Visiteur : Je le fais quelquefois 

« Et à quoi cela sert-il ? 
Il vous faut arriver à la conclusion : « ceci n’est pas moi, ceci n’est pas mien ! » … voyez au moins votre 
commencement ! » 

Visiteur : Nous possédons probablement un droit sur notre commencement mais pas 
sur notre fin. 

« Je ne m’intéresse qu’à votre commencement. 
Comment vous est-il arrivé d’être ? 
Cela c’est le plus important. » 

Visiteur : Je m’intéresse à moi et à ma nature profonde. 

« Êtes-vous parvenu à découvrir cette nature ? » 
Visiteur : Accordez-le-moi. 

« Exposez-moi votre identité et je vous l’accorderai. 
Comment quelqu'un ne connaissant même pas son commencement peut-il espérer recevoir quoi que 
ce soit ? 
Bien que vous connaissiez parfaitement  votre profonde ignorance et l’inutilité des concepts, vous 
continuer à vous passionner pour cela. 
Pourquoi ? » 

Visiteur : C’est instinctif, on est tout naturellement passionné par les concepts. 

« Quel est ce surgissement instinctif ? 
Qu’est-ce donc qui est né ? 
Cela ne vous tourmente pas ! 
Vous ne connaissez pas la réponse parce que vous n’avez pas vraiment envie de la connaître. 
 
Si le besoin de cette réponse était en vous comme une brûlure, si vous étiez ravagé par le besoin 
profond de l’obtenir, alors l’illumination se produirait. 
En attendant c’est vous qui fournirez tous les efforts et quelqu’un d’autre que vous qui en retirera les 
bénéfices. 
Ce sera comme l’aveugle tournant la meule pendant que le chien mange la farine. » 

Visiteur : Comment parvenir à perdre mon aveuglement ? 

« En Vous établissant par votre insistance dans Votre Véritable Nature. 
Méditez sur Vous-même. 
Il Vous faut pratiquez le yoga de l’insistance et de la persévérance afin d’obtenir la connaissance parfaite 
de ce que Vous êtes. 

Visiteur : Y en a-t-il qui arrivent à une telle connaissance ? 

« Ils sont rares … un sur dix millions ! 
Étant parvenu à cette dure conclusion mathématique, avez-vous l’intention d’abandonner ? 

Visiteur : Je ne veux pas abandonner. Pourquoi cette recherche est-elle si dure ? 
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« Pourquoi vos concepts sont-ils si durs à lâcher ? 
Un Sage Réalisé est au-delà des concepts, il n’accorde plus aucune importance aux concepts. 

Visiteur : Il ne sait pas … vous n’avez aucune idée de la façon dont nous nous 
débattons, maintenant et dans le passé. Même Ramakrishna a dû appeler la Mère à son secours : « Oh 
Mère, emporte-moi au-delà des pensées et des concepts qui me font perdre la raison ! » 

« Avez-vous réellement essayé vous-même avant de citer les autres en références ? 
Visiteur : Non. 

« Alors pourquoi en parlez-vous ? 
Pourquoi amener dans cette discussion le jugement d’un autre ? 
Sans mot pouvez-vous demeurer vivant, accomplir vos activités quotidiennes ? 
Je connais, Moi, l’histoire de votre naissance et pourquoi vous appelez deux personnes votre père et 
votre mère. 
Si vous vous satisfaisiez de votre ignorance on comprendrait que vous ayez besoin de vous occuper des 
autres, mais si vous êtes concerné par la découverte de Votre Véritable Nature il ne faut interroger que 
Vous-même. 
Lorsque j’ai fait à « je suis » le plaisir de m’occuper de Lui en vue de le comprendre, j’ai découvert ce 
qu’est « je suis », et ce faisant j’ai découvert que JE, Absolu, ne suis pas ce « je suis » 
Fixez-vous quelque part. 
Ayant réuni toute cette connaissance, méditez dans la solitude. 

Visiteur : Si Maharaj m’accorde Sa Grâce ; j’atteindrai l’illumination. 

« Ce n’est pas aussi simple ! 
C’est comme si vous disiez qu’une bénédiction suffit pour qu’un couple ait des enfants … Il faut agir ! 

Visiteur : La connaissance « je suis » est une malédiction ! 

« Elle est accidentelle, spontanée. 
Le commencement de « je suis » est semblable à un coup de téléphone. 
Lorsque j’ai reçu la communication « je suis », il s’agit de l’état Ganesh, l’état « être » 

Visiteur : pourquoi Ganesh correspond-il au « son primordial Pranav », c’est à dire 
« Om » ? 

« Parce que Ganesh représente la connaissance du Prana, le Souffle Vital, Principe vital. (Pra, avant et 
ana, souffle) 
C’est à partir de Pranav, que se développe, en quatre étapes, le langage. 
« Para », au-delà, est la Source, le stade le plus subtil, et Vaïkhari, la vocalisation, le stade le plus grossier. 
L’état antérieur à « Para » est simple « Amour de l’être », le sentiment d’amour qui donne naissance à 
toute activité, cet état-là est Ganesha. 
 


